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qui relève de couches pour la 
huitième fois, tandis qu’autour 
d’eux courent les enfants à de
mi nus et couverts de saletés. 
Sept personnes vivent dans un 
sous-sol ; au milieu deux est le 
cadavre d’un petit enfant. Une 
autre chambre renferme le père, 
la mère et six enfants, dont deux 
sont malades de la fièvre scarla
tine. Dans une autre neuf frè
res et sœurs, dont le plus âgé a 
29 ans, demeurent, mangent et 
oouchent ensemble Là une , 
mère met ses enfants de la tue 
dès la tombée de la nuit, parce 
qu’elle loue sa chambra dans un 
but d’immoralité jusque long
temps après minuit ; alors les 
panures petits rentrent timide 
ment chez eux, à moins .qu’ils 
n’aient trouvé ailleurs un misé
rable abri. Dans bien des cas la 
situation est rendue pire encore 
par suite des occupations aux
quelles se livrent les habitants 
de ees immeubles. Ici vous 
êtes étouffé par les poiles arra
chés aux peaux do lapins, de 
rats, de chiens ou d’autres ani
maux en cours de préparation 
pour le fourreur. Là l’odem 
des boîtes d’alumettes qu’on 
fait sécher, mêlée à d’autres 
parfums du même genre vous 
suffoque, à moins que 
soit les exhalations du poisson 
gâté et des légumes en décom
position. {Quoi d’étonnant 
après cela que les jeunes filles 
s’égarent et tombent dans l’im
moralité ? quoi de surprenant 
si la taverne demeure les 
On tmps-Elisées du travailleur 
fatigué ?

“ L’immoralité est la consé
quence naturelle de cet état de 
choses. “ Le mariage est une 
“ institution qui n’est pas à la 
“ mode dans ces districts... ’’ 
L’inceste n’est point rare... dans 
une seule rue, sur 85 maisons,
32 sont de mauvais lieux... Dans 
un district qui compte 10,000 
habitants, il y a 400 femmes 
filles dont l’âge varie de 13 à 
50 ans qui font du vice un tra
fic en règle. Quant 
moral des gens de ce quartier, 
il est complètement nul ; 
pourra en juger par le trait sui
vant : Un missionnaire avait 
arraché une jeune fille à la vie 
scandaleuse qu’elle menait,' et 
il lui avait trouvé une place 
dans une famille 
pous l’étranger, 
sit à Southampton : à 
tour il fut accablé des injures 
les plus grossières par la grande 
mère de la jeune fiile, qui lui 
reprochait amèrement d’avoir 
privé une pauvre vieille fem
me de ses moyens de subsistan
ce. Et le sympethei des voisins 
s’exprimait hautement en fa
veur de cette affreuse mégè-
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Un monde de richesses—Un des 
médecines les plus populaires main
tenant devant le public américain, 
c’est sans contredit les Amers de 
Houblon. Vous les voyez partout. 
Les malades s’en servent avec des 
résultats satisfaisants, c’est ce qui 
fait leur renommée. Ils oe sont 
pas aussi plaisants au goût que 
quelques autres amers, car ce n'est 
pas un breuvage alcoolique. Si 
vous ne vous sentez pas en bonne 
santé, essayez les Amers de Houblon

as pour Passa? 
hars-Palais et 
sur les Trahit-
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AU CLERGELe plusgrand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, L’AS!H 
ME, LA BRONCHITE, L'EXTINCTION 
NE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE.
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OTTAWA PLATING WORKSKori.i s pont les rognons, Faits navrants.
ET AUTRES

Toute espèces d’omements d'église, tels que II vient de paraître à Lon
dres une brochure, vendue an 
prix modeste d'un penny, qui 
produit une sensation, profonde 
dans les rangs de la société. Le 
Daily News publiait naguère smi 
ce ta jet un article remarqua
ble.

VKDECim CELEBBK8Préparé avec la meilleure gomme d'épi- 
nette rouge igoûl délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique, ASu
périeure à n'importe quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien-

VASES.
CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

GRUGIFI.i,
OSTENSOIRS,

BURETTES. 
ENCENSOIRS 

CHANLELIERS,
Et autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seyl établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
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'oins des rues Ualhousie et Saint-Pairies
\ VIS.—Les médecines ci-dessup, cèle 
\ b res dans tout le Canada pour leui

eflicacité ,e se trouvent que chez M. < 
STRATTON. ■!<■ mets donc le public c 
garde contre les entrelaçons.

tiftque de la gomme qui suinte de l'épi 
nette rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins de la 
médecine.

La brochure a pour titre t 
Le ai dé détresse des misérables dt 
Londres. Elle a été rédigée par 
des membres de la secte des in
dépendants, à la suite d’une en
quête faite par eux dans les dis
tricts pauvres, préalablement à 
l’établissement de centre de 
missions dans ces localités. Cer 
tes, le tab.eau est sombre, mais 
n’est malheureusement

Tout le 
monde a 
enlendu 
parier 'des 
effets pro
digieux des 
épineltes et 
des pins 
dans te» 
cas de ma
ladies des 
poumons.
En France 

les méde
cins en
voient ré
gu Hive
rnent leurs 
patients 
pris de 
phtisie 
dans tes fo
rêts de pim 
et leur 
prescrivent 
une infu 
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pmette

Son efficacité remarquable dans te 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
fdsciAque dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu 
tables.

Les mois “ birop de gomme d’épinelle 
rouge de Gray " constituent notre marque 
enregistrée de dommercc, nos enveloppes 
«t étiquettes sont aussi enregistrées.

KERRY WATSON ip CO

Dans celle 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
‘ornais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
expecto
rantes et 
toniques, 
sont con 
servées.

Ce sirop, 
préparé 
avec soin 
à une basse 
'empératv- 
rc conlien 
une grande 
q u anli t é 
de la meil- 
leuie gom
me en solu
tion com
plète.
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CHEMIN DE FED
OUVRIRA, que

,dJnne exactitude trop correcte.
Prenons, par exemple, ce pas

sage sur “ le genre de propriété 
Uni rapporte le plus à Londres ” 
Peu1 de personnes ont “ une idéie 
exacte des antres pestilentiels 
où les pauvres de Londres soiit 
entassés les uns sur les autres 
par dizaine de mille. ” Pour y 
arriver, il faut pénétrer dans des 
cours étroites saturées de gàz 
empoisonnés et nauséabonds qui 
se dégagent de tas d’ordures et 
des eaux croupissantes.

“ Jamais le soleil ne pénètre 
dans ces cours, où n’entre ja
mais non plus une bouffée d’air 
frai8.0n monte un secalier pourri 
qui menace de céder à chaque 
p»s : Que disons-nous? En cer
tains endroits le mal est fait et 
l’étranger qui s’aventure dans 
ces parages rencontre des solu
tions de continuité où il risque 
cent fois de se rompre le toti. 
On traverse ensuite des corri
dors sombres et sales où grouil
le la vermine. Alors, si l’on a 
pas été repoussé par les puan
teurs intolérables qui remplis, 
sent l’atmosphère, on pénètre 
dans oes antres où des milliers 
d’être humains sont entassés lies 
uns sur les autres. Pour peu 
qu’on monte jusqu’aux mansar
des, où l’on aurait le droit d’at
tendre qu’un peu d’air frais en
trât pai les fenêtres ouvertes bu 
cassées, on s’aperçoit que cet 
air et été vicié en passant suri les 
carcasses en putréfaction de 
chats ou d’oiseaux morts, Si
non sur des abominations plus 
horribles encore. Voici un trou 
dans le mur qui a été rêpâré 
par le propriétaire. Savez-vdus 
comment, celui-ci a exécuté la 
réparation ? En clouant sur l’ou- 
verturo béante quelques plan
ches di’dtte leaiâile- rirvên ; et 
«potir ce-travail’-il Augmenté le 
rayer ^de’6 .pente '-St <vçilà le 
g eate «eprppHétéV, m^apporte 
le plus à Loudtèfe. Dos Aalheu 
reux payent cêa’ùilCbefip.ttedis 3 
shillings\>é ah filings jét demi 

sdiiaiae. Ces ^hdrribles 
tannièreà tfeùatiftfent jLgt'Vériia- 
bles minesH’ohnqtfr - awipécu- 
lateurs sans Wargùgtie 

“ Et dire que «ha 
immeubl

D’PINETTE 82—ARRANGEMENTS D'HIVER—m
A partir de LUNDI, le 4 ÜKCKMUtiE, 

les trains voyageront tous les jours ^di
manches exceptés) comma suit :
Départ de la Pointy Lévis...r...
Arrive^ à la Rivière du Loup.....12 55 p. m,

Trois Pfstolés .......... 2 05 p m.
do Rimoustli.......3 49 p. m.

Qmipbellton.......... 8 35 p. ni.
Da'housie................ .. 9 15 p. m.
Bathurst......... ......... 11.17 p. m
Newest “e ...............l v.52 p m

.... 4.00 a. tti.
7.30 a. m. 

..... 12.45 a. ai. 
“ la Courbe

ROUGE
8.10 a. m. I

Dans l’ancien magasin de M. A. D. KMA*r(l,
COIN DBS BUIS DK

doDE
do
do L’EGLISE ET CÜABERLMD.GRAY. do

Elle enseignera le FRANÇAIS et VAN- 
GLAI8 et tiendra aussi me

do
Mancien...........
Saint Jean***4**...
Hahf^xt.i...........

Le train se, race- rçt • à
des Chaudière,’i’ ^yeç lé train du Gra, U- 
Tronc quitUui Montréal à iü p. m.

Les trainé d’Halifax et -SamUJean se 
t endent à destination 1“ dimanche. - 

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ''accordant à 
a courbe des Chaudières avec le G raid 
froje à 9.23 p. m., restent à Campbëlltdn 
le dimànche,

Le char PuVman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et . vendredi se rend 
dirertemeqt à Halifax celui qui part'le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-Jean. 1

do
do ECOLE DU SOIR.do

Ottawa, U Oct 1883. *'

JOS. SENEGAL ;
Eut «preneur de Pompes Funèbrespar tous les pharmaciens respec- 

Prix 25 cts. et 50 cl s. la bouteile. 26â et 261
HUE D4LHOUNIE, 

OTTAWA,

A rétablissement le plus grand et 
plus complet de la province 

d'Ontario.
Le seul établissement de ce genre, 

da .s la ville où Vous pouvez vous"1 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES1 
avant le départ du train ou du ba-' 
teau peuvent avoir confiance qu'elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour 1 usage des demandes.

i@r On pent aadrr saer chez M. 
Senécal la nuit comme le jour.

1
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montreal. Pour billets et tout arrangement Con

cernant le fret et les passe#• rs, s’adresser à 
R.C VV. MacCUAIG, 

Agent.

nov. 18821 fini

MACHINES A COUDRi D. PUTTING ER,
Surintendant! général. 

Ottawa, 19 Déc ' 18*2 I ta
Le plus grand assortiment de Muchine- 

à Coudre des

MEILLEURE» I A
et aux conditions les j lus la des, comprt
riant (pour nuage <s« esllqne
Royal, Wlleon, SlcWRt l, Wood, Wan 

aer. New 8t««r<u I, ». t lie, 
Wheeler el Wll

(Machines à Coudie |.oi,r abrique) 
Warner If el K.

Singei de Wilson No. 2.
Machines de Pearson pour coudre ave. 

le 111 ciré et avec le brai dur.

Machinée de Jones à rapiécer pour e-
fabricants de chaussures. .

LA

fi CURB ETWISAHIte

\*‘l < Je, soussigné, déclare avoir perdu complè
tement la i Levelure il y p deux ans. ren
dant < e9 ih ux ans, j’ai essayé tous les rêmè- 
deà pusMbl'W, mais Bans succès. En veyànt 
l’annonce de la “Valeria” dans la ‘<Mtder- 
ve,” j etis a curiosité de m’on servir

J’en achetai one boite chez Mm. Lavic* 
létte ?t N slflon, jffiarmaciens, rue Notre- 
Dame. (V est M. Laviolette lui môme qui 
me l a veu-lue, et il pourra attester que j’é
tais alors-.-il y a environ six mois—complè
tement chauve. Je me suis servi d’une seule 
boîte et elle a suffi à me rendre ma cheve
lure d’aufctefois, un peu plus claire cepen
dant. 1 s cheveux étaient plus fins. Tous 
ceux ^ùi me connaissent sont comme moi 
émei veillés du résultat.

. Je sais gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don
ner la prouve de tous les faits que je viens 
d'attester tous ceux qui voudro„ : _ 
seigner. Je donne ce certificat de 
propre mv ivement, en justice et en recon- 
naisfeancc pour l’auteur de cette merveil
leuse découverte.

Montréal, 23 Juillet 1883.

Ju bl

POMMADE

R W. MARTI «
36, Mue KIGenu.

10 Sept. 1883 ila

Fbilbert et Ârchauibatilt, Contre la chute des cheveux et n 
Calvitie.PEINTRES, J A PISS1ERS

Br DECORA CEDES,

No. 117, Rue £t-André,
OTTATV A.

Ouvrages de toute sort? faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est edlliicitée 
16 Juin 1883

nt se ren-1 
mon

PIER BE DAME.
Brevetée à Ottawa et à Wcshingtin.

I ête de la ( onf deration. par

$1.00 LA BOITE TALL4
nui désirent louer des effets pdi 
a l’uâtrepôt de meuble» VARI

nr ce 
BTÏa

.L, voudront bien donner lente com
mandes le plue tôt possible. Je pHs ’font- 
nir des couteaux, des fourchettes et dea 
cuillères, de la valaaella, de» Terres, Ides 
loéles, des chaises, des tables, et aussi 
tables i. »ntos et r haltes de camp pour les 
piquee-ul-u s. La VAKIETY HALL 1er» 
ouverte, :e-.c i deux heures de l’aptéa^nldi 
lundi, le i*iîi de la fôte de la confédération

ŸV
i. PHILIPPE E. PAI\IET, L. B. ce.de

es "abrite
une famille et (jùfllqwe fbis 
deux ! Dans une cave," on a trou
vé un pète, une mère, trois en
fants et quatre porcs ! Dans Une 
autre pièce un homme, atteint 
de la petite vérole, gîtsur un gra
bat ; auprès de lui est sa femme,

ces
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

iüBiAO : Cette préparation est devenue h 
propriété du

Hair Renewer Company
dont le blireau principal 

Ottawa.

Coin ries «oes RIDEAU ET SUSSEX,
532 é i 534, RUt SUSSEX,

J. JBOYDEN.
OTTAWA.

Entrée : sur U me Sussex. 
1er juin 1883.
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Malle. Express

3.00 p.m 10.00p.tr 

9.50 j).m 6.30 a.u

9.15 n.m 10.00p. ' 

4 05 p.m 6.30 a. r

[i

4i

\

I
!'

I
/

è

Otiwfra et JHull, 14. Novembre 1888âe année No. 268
«s;

2 
*



LE CÀtfADÀM4 Novembré 1883
/«»r.pr à

quelque temps dans notre ville) est 
en négociations avec M. Tétreau, 
notaire, pour la location d’une par
tie du terrain que possède ce mon
sieur, sur le chemin d’Aylmer, 
dans le but d’y planter 5,000 ceps 
de vigne. Cet industriel prétend 
que ce terrain est admirablement 
adapté à la culture de la vigne.

UyW$ BELLE FÊTE A TRISANCTUAIRE DE STE-ANNEintelligence des affaires, et 
prouvé qu’il méritait toujours la 
confiance que le pays avait placée 
en lui.

TsonLE oajsada
f

Société St P
mon de la soc

Fermeture— 
Chaudières 
jours dernier

—Hitop du 
lage. I s dun 
faute —25c. pf

Dommages 
verture des é 
coup son.tert 
par suite du

Conseillers- 
seil du comti 
tous à l’hôte 
cholas.

Envoyez tou 
meilleure huile 
chez N. A. Save

Huîtres—M 
en vente à tu 
d’huîtres mal

La paroisse de St-Edouard de 
Ixrtbinière était témoin, lundi der
nier, 5 courant, d’un spectacle qui 
ne se renouvelle pas souvent dans 
la v;e d’une personne. Trois frères, 
tous trots prêtres, avaient le bon
heur de se réunir dans la belle 
église de St-Edouard, pour célébrer 
le mariage d’une de leurs nièces, 
Dite Eugénie Boucher, fille de M 
Louis Boucher, de St-Edouard. avec 
M. J. B. De Villers, fils de M. F. X. 
De Ville-s; notaire public, de Lot- 
bimère.

L’église de St-Edouard avait été 
décoree pour la circonstance avec 
ses plue bi^ux et ses plus riches 
ornements, par les soins de M. 
l’abbé Apollinaire Gingras, curé de 
la paroisse. Les habitants de St- 
Edouard, qui tiennent tous en 
grande estime la famille Boucher, 
n’ont pas voulu manquer l’occasion 
d'assister à une aussi belle fête et 
l’église était remplie de fidèles 
comme au jour des plus grandes 
solennités.

La cérémonie du mariage a été 
des plus imposantes. Une grand’- 
messe solennelle a été chantée par 
M. l’abbé Pierre Boucher, l’ainé, 
aésis'.é de ses frères cadets MM. les 
abbés Olivier et Ouézime Boucher, 
remplissant l’office de diacre et sous 
diacre, et la bénédiction du maria
ge fut donnée au pied même de 
l’autel où des prie-Dieu, avaient été 
préparé pour la circonstance.

Pendant' la m sse, un chœur 
nombreux et bien exercé, sous la 
4irec ion de M. Georges Boucher, 
frère de la mariée, exécuta les plus 
brillants morceau# dé son réper
toire. Mlle A. Gingras, sœur de M. 
le curé dé St Edouard, chanta avec 
beaucoup de Âuccès un magnifique 
Ave Maria.

Les habitants de St-Edouard 
n’oublieront pas le sitôt cette fête 
solennelle et circonstance rare, de 
voir trois frères, tous trois prêtres 
du Seigneur, réunis au pied du 
môme autel dans une occasion de 
ce genre.

Après la cérémonie du manage, 
la mariée fut agréablement sur- 

Voici le résultat de l’ouverture 4 son arrivée dans sa cou
des soumissions laites pour les :'’e,‘e demeure, de voir les nom- 
fourniturgs militaires, Comme nos b,eux et riches presents faits par 
lecteurs pourrdnt Te^con-tàW les Pf® Pleins et ses amis eu général 
soumissionnaires sont tous des per Lans le nombre nous signalerons

un magnifique ameublement de 
salon par M. l’abbé Pierre Boucher, 
un très élégant bureau en noyer 
noir avec une aiguière d’argent par 
M. l’afibé üiiésiiiie Buucher, et un 

'magnifique piano offert par M. 
l’abbé Olivier Boucher.

Nous n’avons pas besoin d’ajou
ter que la joie la plus pure a régné 
pendant le banquet et les réjouis 
sauces qui ont terminé une jour
née aussi bien commencée.

Nous empruntons au Journal de 
Québec, les renseignements suivants 
sur les travaux faits et à faire au 
sanctuaire deSte Anne de Beaupré. 
Cette communication intéressera 
les nombreux 
si té le temple 
martuge, au cours

“ Les pieux pèlerins qui en si 
grand nombre, cette année encore, 
on visité le sanctuaire de 11 bonne 
sainte Anne, ont pu constater les 
améliorations faites en leur faveur 
dans ce sanctuaire privilégié par 
l’érection des chapelles latérales 
qui renferment chacune un autel 
et un confessionnal. Grâce au 
généreux concoure de quelques 
citoyens et de sociétés religieuses et 
civiles, et de tous les pèlerins 
venus de la province et de l’étran
ger, ces chapelles ont pu être cons
truites et être oruées de statues 
superbes. Dimanche, 14 -octobre, 
le révérend Père supérieur d-s 
R' demptoristes â SteeAnne, cure 
de la paroisse, a béni un groupe de 
la Saifite Famille, don magnifique 
des messieurs de la paroisse de St- 
Pierre de Montréal t deux anges 
adorateurs, don de la paroisse d s 
Saints Anges de la Beauce.

Les Dames de St-Pierre de Mont 
réal avaient déjà offert, dans le 
coure de l’été, le groupe si pieux 
de Notre-Dame de Pitié.

Le dimanche suivant ont été 
bénies les statues de St François 
d’Assises et de St-Antoine de Pa- 
doue. De sorte qu’aujourd’hui 
chacun des autels de ces chapelles 
latérales est orné de la statue du 
saint patron auquel cet autel est 
dédié.

Voici le nom de ces chapelles par 
ordre en commençant du côte de 
l’évangile : 1o La Ste-Famille ; 2o 
St-Joseph ; 3o St-Jean-Baptiste ; 4o 
St Ange Gardien; la statue qui or
ne cet autel est un don de M. Na- 
zaire Simard, paroissien de Ste- 
Anne ; 5o Notre-Dame de Pitié ; 6o 
St François d’Assises.

Du côté de l’épitre : lo SUAI 
phonse de Ligourl, fondateur de 
l’ordre des Rédemptoristes ; 2o St 
Joachim ; 3o St Patrice ; 4o St 
François-Xavier ; 5o SuBruno ; 6o 
St Antoine de Padoue. Les autels 
latéraux dans l’église, sont dédiés, 
celui du côté de l’évangile, au 
Sacré-Cœur de Jésus, et celui du 
côté de l’èpitre, à Notre Dame du 
perpétuel secours Ce dernier est 
surmonté d’une copie authentique, 
bénie par Sa Sa nleté Léo a XIII, 
du tableau miraculeux de Notre- 
Dame du perpétuel secours, vénéré 
à Rome dans l'église ues Rédemp
toristes.

Le public apprendra sans doute 
avec un sensible plaisir, la nou
velle du parachèvement des tra
vaux à l’intérieur de l’église. Les 
plans préparés par M. 1 architecte 
Peachy, ont été appr juvés par Mgr 
l’archevêque de QuélLC. Ces tra
vaux se poursuivront sans relâche 
tout l’hiver, et le tout sera terminé 
dans le cours de juin prochain.

Ste-Anqe de Beaupré, 25 oct.1883

Ottawa, 14 Novembre 1883

PETITES NOTESA NOS LECTEURS pèlerins qui ont vi
de la grande thau- 

de l’été d-rnier:Quinze jeunes filles ont pris le 
voile, hier, au couvent de Ville 
Marie. Monseigneur Fabre prési 
dait la cérémonie.

Nous sommes obligés de retar
der encore de quelques jours 
l’agrandissement de notre journal 
Mais que nos lecteurs ne se plai 
gnent pas trop de ces retards, car 
ils sont pour leur avantage. Nous 
voulons faire des améliorations 
dont ils seront satisfaits, et les 

cela nécessitent

Perte et Gai
CHAPITRE I.

" Il y a un an je .ouffrais d’une 
fièvre bilieuse.”

“ Mon médecin déclara que j’étais guér
mais j'eus une rechute avec des douleu. > 
terribles dans le dos et les côtés, et je devin; 
si mal que

Je ne pouvais pas remuer !
J’amaigris!
De 228 livres je tombai à 120. Je premti : 

des remèdes pour le foie, mais sans sucçEs 
Je ne croyais pas avoir plus de trois mois . 
vivre. Je commençai à prendre des Amei 
de houblon. Immédiatement mon appôti' 
retint, le* douleurs me quittèrent, et apt* 
avoir bu quelques bouteilles, j’étais non s eu 
lement aussi sain qu’un souverain, mais im
posais plus qu’auparavant Je dois la vieaux 
Amers d : h >ublon.”

Dublin, 6 juin 1881. R. Fitzpatrick
Comment devenir malade.—Exposez-voi. ' 

au froid la nuit et le jours ; mangez beau 
coup sans prendre d’exercice ; travaille , 
trop sans prendre de rejios ; soiez conti
nuellement sous les soins du médecii. 
prenez tous ces vils remèdes à bas pu* 
anno .cés partout, et alors vous aurez best tu 
de savoir *• comment devenir en bonn. 
santé ? ” ce à quoi on peut répondre eu 
quatre mots : Prenez les Amers de houblon

La ferme-modèle de Rougemont 
va probablement être fermée. Les 
étuaiants’ont quitté la ferme et se 
sont plaint au gouvernemet de la 
manière dont ils étaient traités <1opérations que 

prennent un peu plus de temps que 
nous l’avions jugé d’abord.

Nous avons commencé un sys
tème de propagande au moyen du
quel nous espérons augmen.er con
sidérablement la liste de nos a bail- 
nés. Les bons effets de ce système

HLes habitants d’Aylnoer, ont pré
senté à Son Honneur ,.le juge G. B. 
Rouleau, à la veillé de sou départ 
pour le Noni-Ouest, uné iflh-sÉe et 
un présent consistant en uh magni
fique fusil et-acèessoires.

C’est avec plaisir que nous appre
nons que M. Elz Boivin, arpenteur, 
de la Baie des Ha ! Ha,! Sagqénây, 
a été admis à pratiquer comme ar
penteur fédéral, 'après àVojr subi 
un brillant examen devant1 lë bu
reau des Examinateurs de la puis
sance. M. Boivin se propose d'à-lef 
arpenter au Nord,Ouest. INons. lui 
souhaitons un heureux stieceç dans 
ces lointaines régions.

(Prière aux journaux de Qaébec 
de reproduire.)

La Cour de fit v sion a eu une 
nouvelle séance, hier soir, à l’hôte1 
de ville.

Présents : M. l’échevin Chabot1 
président, et MM. les échevins Mc 
Dougall, Cherry, Gordon et lirqvyo.

Un certain nombre de, causes ont 
été entendues. Quelques appels ont 
été accordés et d’autres rejetés.

La question du paiemeùt des 
taxes d’écoles a été soûlevêé, i et 
renvoyée à l’avocat de la corpora 
lion pour avo;r sou opinion; La 
cour siégera de nouveau, ce soir, pt 
disposera sans doute du reste des 
appels.

t Jumigi unit 
grants sont a 
soir, par le cl 
et Atlantique

Papier pe\
TAPISSERII 
et seront vei 
TANT, chez 
455, rue Suss

L'hiver—Lt 
fait leur appt 
les rues d’Utt

Concert— U 
donné dans 
soir, par M
Boston.

Tumble —De 
venant Vôtre re 
prix, ‘tic la livr 
Ddlhe laie. En 
lillon gratis.

Accident — 
failli se casse 
en tombant s 
des rues Rid 
constables q 
d’elle lui ont

se font déjà sentir, car nous enre
gistrons tous les jours de nouveaux 
noms sur nos listes.

Plusieurs dépôts dy journal se 
ront établis dans la ville, et del 
abonnements seront pris au mois. 
Nous espérons donc que le patro
nage des annonceues, nonseulement 
ne fions fera pas plus défaut qu’il 
ne nous a fait dans le passé, mais 
qu’un plus graild nombre de mar
chands se feront un devoir d’annon- 

dans notre journal. Il y va 
plus de leur intérêt encore plus que 
du nôtre.

Ne pas oublier tue le Canada est 
le seul journal français quotidien 
publié dans Ottawa et la province 
d’Ontario. Avis à ceux qui veulent 
s’attirer le patronage de la popula
tion canadienne française de cette 
province.

I'TEMOIGNA’}.-. CONVAINCANT

3Je me suis démis l'épaule à la suu 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Lbs do 
leurs furent appelés mais ne puienl i- - 
mettre mon bras à son état naturel. A| i -? 
121 jo irs de soutira ices atroces, j’ailR. 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, *r 
médecin réussit à oh re -etlre le bras c 
position, mais les nerfs étaient tellenu 
contractés que je ne p uvais plus que p.:ti
mon bras à ang e droit. Les nerfs 
raissaient èt e en fil d’amer 
tous les remèdes crdina res, 
du vinaigre, du Brandy et de l’ainv 
mais sans aucun effet marqué. >N< a 
avions une petite quantité de votre a*. 
et Uniment d huile. C’est le remède • tu- 
donné les mei leurs résultats. Je m. 
trouvé que dans une pbar ir rie et en i et -<n 
quantité, et ayant aeraa aux phu.m., 
ciens pourquoi ils ne gar.üiieul p^s ce 't- 
mède ; “ Eh bien, me répond ruut-ils, oi> 

vions pas que ce remède avait au. 
tant de valeur. ” I s ont été telleme... «• 
tisfaits le mon témoignage que depv ■> - 
en ont acheté et en ont vendu des • u<t.. 
tités. Mais comme je ne pouvais atte h» 
vu que l’on par.ait déjà de me metlrv rVK-, 
l’influence de l’Ether pour op-rer sur ./'>.> 
bras et détendre les nerfs, J’ai pi-t e r 
vous écrire immôdialeme .t pour von - r 
mander de menvover six bouteilles, . 1 
avant que la seconde fut épuisée, les pr
êtaient détendus et je pouvais me s »rv <• 
de mon bras avéc facilité et sans dou«e ..

Pèrraettez tnoi de voud dire que ..u J 
nous servons habituellement de v» ut 
nica et linirne il d’huile comme rrm-.-- « 
pour les brûlures, écorchures, ént -i «„-H 
maux de reins et en générai pour ;i. 
les maladies externes et cela av<.. 
meilleures résultats qu’aucun remè : 
peut donner. Mon médecin donne sj.i 
tière l'approbation a ce remède.

Votre tout dévoué, 
ftuvD. D. Goom/ti,

Pembroke, N. 11.

Icer

i; j’applii)U« 
de l’alooul >’

1

ne sn

L’EMPRUNT DU PACIFIQUE
Dr Sey—P( 

lions, les cri 
de l’estomac, 
une cuilléréi 
du Dr Sey.

Union St J 
Mgr Duhumi 
le grand-vici 
lain de l’Un 
ra à l’assena 
société, le 4 
De grands pi 
effet.

. Les journaux grits out beaucoup 
trop parlé de l’emprunt du gou
vernement pour la compagnie du 
Pacifique pour ce qu’ils connais
saient de ses conditions et des prin 
cipaux détails, qui n’ont été définiti
vement réglés que samedi dernier.

Dans toutes las négociations qui 
out eu lieu à ce sujet, le gouverne
ment n’a fait que ce qu’H était 
autorisé à faire par le Parlement 
Le bill des subsides autorise le gou
verneur général en conseil à faire 
un emprunt de 632,000,000 pour 
travaux publics et autres- fins 
en plus de l’argent requis pour le 
paiement de l’emprunt de 5 pour 
cent consolidé qui devient dû à 
Londres au mois de janvier 1885. 
Par cet emprunt le gouvernement 
établit sur une base plus solide 
notre grande entreprise nationale, 
ce qoi permettra à la compagnie 
de terminer son chemin au prin
temps 1880. Et de fait, par l’arran
gement conclu entre le gouverne 
ment et la compagnie concernant 
cet emprunt, cette dernière s’en
gage à terminer le chemin à cette 
date.

En résumé oq peut dire que le 
gouvernement, sans faire courir le 
moindre risque1 au pays, et agis 
saut simplement en vertu de l’àu- 
torité qui lui a été donnée par le 
Parlement, a fait pr uve de grande 
habileté 'en prenant des mesure.- 
qui ont eu pour effet de me ire eu 
déroute des combinaisons finan
cières dont le succès aurait pu avoir 
un effet détastreux sur la prospérité 
générale du pays.

Ces financer» se r, crutaieut non 
seulement eu Canada, mais encore 

Etats-Unis,^t le gouvernement 
en agissant avec vigueur et au bon 
jnoment a donné une marque de

sonnes résidant en Canada, et nous 
félicitons le ministre de la milice 
d’avoir ainsi favorisé l’mdustric 
canadienne en ne donnant pas a»x 
fabricants anglais droit de soumis
sionner en cette circonstance. L’ex 
périenee a prouvé que les fabricants 
canadiens peuvent donner des four 
nitures militaires d’aussi bonne 
qualité et aux mêmes prix qué les: 
fabricants anglais.

Voici les noms des heureux sou
missionnaires :

MM. P„C, Auclair et U. Gagqé, 
Ottawa, pour les cheunsqs de fian 
nelle gnse ; J. W. Garland, Ottawa, 
pour les caleçons et chemises tri 
cotés ; I, T. Dussault, Québec, poul
ies bas de fâiné; r. G. Au finir, 
Ottawa, pour serviettes en toile ; L. 
et H. Borbridge, Ottawa,- paillasses 
et taies d’oreillers ; Lea.lv et-Bar 
ber, Knitting Compagny,,Teri>nto, 
couvertures grises ; J. M- Garland, 
Ottawa, couvrepcds ; Morrisson et 
Berningham, Toron o, brossés à 
plancher ; G. L. Renfrew, Québec, 
chaussures et coiffures ; Morris son 
et Berningham, mitaines et g»n|s ; 
J. D. Macl.aien, Montréal,- brosses 
et noir à chaussures, etc.-

J 1 a 
, t v

—Alicz cl 
mel, où von 
pec de viand 
que pai tout

Adresse—L 
'Carleton préi 
Son Excelle! 
néral et la m 
demain à mil

—Les pilu 
McGale guér 
eu1. —25t . pai

Mariage—1 
tawi, vient d 
mariage et 
ne sont plui 
sont Luc Mf 
et Toussaint 
ans.

CONSEIL DE COMTÉ
Ayant souffert <ti* Rhumatisme pondu:! 

longtemps, on m’a conseillé do tau u Je- 
saie de votre Arnica et liniment d'nu.
La première application me donna uu e. ;■ 
lagement immedia , et maintenant je.- . 
capabla d'agir à mes affairés, grâce à vofe 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. UlCKlSON, »• 

218 rue Si. fionstatit, NlonV’éal.
En vente chez U. J. üacikh, rue Suasex, 

( Htawa.

Le çmisëïî^àu comté de Carleton 
eiL-en ce moment en séance à Ot 
tawa II n’y a pas eu de séance, 
hi^r, dans la matinée, en raison des 
préparatifs à faire pour la présen
tation de l’adresse de bienvenue à 
Sdn» Excellence le 
général. ,

A,la séance de- l’après-midi, tous 
les membres du conseil étaient pré
sents. La première ; question qui 
vint sur 'e tapis lut celle du pont 
Cummings M l’avocat Mosgrove 
expliqua que le comté de Carleton 
était daiis'uue position particulière, 
qu’il ne voulait sacrifier aucun 
cie ses intérêts, mais qu’il était prêt 
l. en vpnir à fine entente amicale 
avi-c l’avixat ,de la cité d’Ottawa, 
M. McTavish. 11 suggé a de passer 
ufi, règlement qui donnerait au 
coiiité le pouvoir d’agir dans la 
qilêstrditV

Il a conseillé aussi au comté de 
dopner des debentures pour la 
somme de 8400 pdrr payer toute 
réclamation qui pourrait être déci
dée çontr» lui. Get argent serait 
dépensé ppur Id, réparation des 
ponte.

Lecture est ensuite faite d’une 
lettrt/.dfl dçcteuf Hill se plaignant 

.dé chargés trop élevées de la part 
du tféseifieiv La question est ren 
voyée au ïomiié des finances.

Le préfet du comté informe en 
suite le conseil que Son Excellence 
recevrà.l'adrdsse jeudi prochain, à 
midi, et le conseil s’ajourne.

COURRIER DE HULLgouverneuv-

—Nos policiers ont endossé leurs 
vêlements d’hiver, hier.

—Durant le plus fort de la tem
pête, lundi dernier, un feu de che
minée dans une maison de la rue 
Wellington a jeté l’alarme dans le 
quartier.

—Un petit gaigon de 13 ans a eu 
deux doigts de la main gauche en
levés par une scie dans la fabrique 
de lattes de M. Eddy, la semaine 
dernière.

—Harriett Glarke, se vai.te dans 
une famille de cette ville, est dispa
rue depuis mardi de la semaine 
dernière, et n’a pas été re vue de
puis ce temp:-là.

—Les effets dj la tempête ne se 
sont pas manifestés d une manière 
bien considérable dans notre ville ; 
quelques échelles enlevées des mai
sons. et les couvertures d’un grand 
nombre de piles de .planches dans 
les differentes cours à bois, épa - 
pillées en tous sens, tel en est le 
bilan.

- Un Français, fils d’un vigne
ron de la I rance, établi depuis

bure ai imrmu: !

>Paul T. O. Damais, Arpeâtrur dy 1* • • • 
vince de Québec et de la Puissance 
un bureau à Hull, sur le chemin > 
Gatineau, à la disposition des colonne < 
général

12 Novembre 1883• .# .
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Irais, annonc 
propreté. 11 
sonne sa fioh 
11e,” comme i 
poudre à den

Arpentage—
P. Du Trumt 
■Québec, ont i 
leurs ejtamen 
examina teun 
fédérau >.

DEMANDES.
----------------- -V——G-—

DEMANDÉE—Une situation commit t - 
nier dans une famille française. B’h j.« ^ 
ser A. B., 269 rue M&ria.A

mm « MANDÉ—De Voâvrage par Jin bon :. . 
et f p-uvant avoir soin d’un clic. 

vache ou jardin. S'adresser J. F., bimv . 
du “ Canada.-’&

DEMANDÉE—Dtie petite maison rtien • ;•
pour six mois ad plus, ti’adresseï » . 
nant le prix du loyer et la localuu 
A. B., bureau du “ Canada.”

%

min

DEMANDÉE—Immôdialemen', .... ■ :it. 
cootenant de 7 à 16 chambres. T.v* : v 
R. A. D., bureau du <l Canada.

b t
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avoir des chà 
les derniers 
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vent s’adresse 
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l’hôtel Russe) 
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Mortalité —- les 'médecins attri- 
buentà des affections de l’estomac1 
les sept- huitième dé la mtoÂahté. 
11 faut-donc donner le plue grand 
soin à cet organe, dès qu’il est 
affecté. Le gtohiffttomacbique du 
jour, c’çst les Amers indigènes.

Ufi conseil par semaine—-Potîr con
server vos pommes, passez une 
mince ficelle à. travers les ,fru;ts, à 
l’aide d’une longue et forte aigifille^ 
et suspendez les "dans un lieu 
aéré, où ils .-ècheroul—Ou fcifcore, 
pêlez-les, enlevei-ieiir Je trognon, 
coup z les fii tranches minces ; en- 
filez-les et faites-les sécher de la 
même façon.—Méthode amérlcâii.e.

ttawa,miT., 1 osmium, issu - 
Cher Monsieur;-*-J’ai beaùciittp'Ue plai

sir à recommander l'Elexir de Down, pour 
les rhutnéf, la lout, et toutes les alfactions 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, -.-tr j’en ai l'ait usagé pendant dit 
. lam ma lumille, et avec le plus grand 
su..:ès. Nous en avons toujours à la 
mai-un, -:i nous croyons que chaque 
luiuiiio devrait en foire usage en suivant 
bien les erections, un grand bien résulte
ra de son usage. Toula vous, John Hii.i..

Personnel—Les honorables MM. 
Carlinget ChapleSu soùt de retour 
à Ottawa. 1 t >

M. H. J. Banner, de Montréal, a 
en une ’entrevue, hier, avec les 
officiers du département des tra
vaux publibs au sujet d’affaires 
concernant ses contrats. V 

L’honorable M. Jean Bl.mchet, 
de (Juébecrest arrivé à midi à Ot
tawa. ' '

Bureau des écoles séparées — L’as
semblée régulière du bureau des 
écoles séparées a eu lieu, hier soir, 
à l’hôtel de ville sous la présidence 
de M. J. W. Peachey.
. Etaient présents MM. les commis
saires : Esmonde, David, Campeau, 
Oareau, Lunny et Smith, M. l’abbé 
Tanguay, iuspecteur, le secrétaire- 
trésorier W. Finlay et M. Louis 
Tassé.

M. Louis Tassé fait rapport du 
nombre des élèves qui fréquen
taient les écoles pour le mois finis
sant le 31 octobre dernier comme 
suit :—

COUR DE POLICE Nouvel Etablissementîotre ville, est 
M. Tétreau, 

ion d’une par- 
isède ce meu
rt d’Aylmer, 
jr 5,000 ceps 
itriel prétend 
imirablemem 
ila vigne.

A TRAVERS OTTAWAT 1 Présidence du juge O’Gara 1Société St Pierre—Il y aura réu
nion de la société St-Pierre, ce soir.

Fermeture—Plusieurs aciéries aux 
Chaudières ont été frimées ces 
jours dernier-.

—Suop du Dr Coderre pour sou
lage. I a douleurs des jeunes en
fants —Inc. par bouteille.

Dommages par le vent — 1 a cou
verture des édifices publics a beau
coup son.lert en différents eodro.ls 
par suite du vent de lundi à mardi.

Conseillers—Les membres du con 
seil du comté de Carleton logent 
tous à l’hôtel Albion, rue St-Ni- 
cholas.

Envoyez toujours vos ordres pour I 
meilleure huile de charbon américaine 
chez N. A. bavard, rue 1) lhousie.

LUNDI. 24 SEPT,Josrph Alaric, rue 8t. Patrick, accusé 
de vente de boisson sans licence, est 
acquitté faute de preuve.

Mary Morrissey, accusée d'ivresse, pro
duit une carte de tempérance, et est ac
quittée.

Elizabeth Roy, aliénation -neutale, est 
envoyée à l'asile des aliénés.

Marceline Lacroix, alienation mentale, 
est aussi envoyé-* à l'asile des aliénés.

J’ouvrirai un

Vai
I. — AU —

1rais d’une

lue j’étais guér
ec des douleu. • 
:ôtés, et je devins

No. 457 Rue SUSSEX-
Une visite est respectueusement sollicitée*Elèves

A. LALONDE.376Ecole des Frères, Notre-Dame 
do Sainte-Anne

Ecole modèle des Sœurs............
Ecole des S t urs Notre-Dame.

rue Murray.............. 281
Ste-Anne...........

Ecole des Sœurs Saint-Joseph ....
Ecole de M. Foley..........................
Ecole de Mlle Howlett............. «...
Ecole de Mlle Davis..........................
Ecole de Mlle Gaseau......................
Ecole de M. McCan..........................
Ecole de Mlle Gahil ........................
Kco'c de Mlle Ballantine................
Ecole des Sœurs Saint-Patrice....
Ecole des Sœurs St.-Jean-Baptiste... 121
Ecole de Mlle Gareau....... .......
Ecole do M. Charbonneau......

216du■ !
84 1120. Jepremài: 

mis sans suce?* 
s de trois mois - 
sndre des Amei 
mt mon appôti - 
Itèrent, et apt* 
i, j’étais 
verain, maia 
7e dois la viea;n

R. Fitzpatrick 
.—Exposez-voi. ' 

mangez bea.. 
cice ; travaille . 
s ; so*ez cont: 
is du médecin 
Sdes à bas pil
ous aurez bescm 
renir en boni), 
lut répondre eu 
nera de houblon
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Lotion Persienne4 do
162do
94
39
76 La LOTION PERSIENNE est la meilleure 

préparation connue jusqu’à présent contre 
le MASQÜB, les ROUSSEURS, les BOUTONS OU 
tout s autres maladies de la peau.

Cette préparation ne contient rien qui 
' injurieux à la peau, et pour cette raison 

est récommandée d’une manière spéciale 
comme une excellente kau dk toilrttz.

Pas de bureau de toilette bien garni sans 
bouteille de LOTION PERSIENNE.

En vente chez tous les pharmaciens.
Dépôts en gros à Montréal,

vnon sev
75I 98Huîtres—M. J. B. C. Dtimi offre 

en vente à très bas prix, 50 quails 
d’huîtres nialpè, ties. 14 Nov— 3f.

I nmigt ants— Cinquante lirnii 
grants sont arrivés à Ottawa, h nu- 
soir, par le chemin de fer Canada 
et Atlantique.

Papier peint—Trois ballots de 
TAPISSERIE viennent d’être reçus 
et seront vendus au PRIX COU
TANT, chez P. C. Guillaume, No. 
455, rue Sussex.

L’hiver—Les voitures d'hiver ont 
fait leur apparition, ce malin, dans 
les rues d’Ottawa.

3U
TOUS LES38

60 soir
123

72

THÉS39

J 2,123Total
M. F. R. E. Campeau, président 

du comité des finances, présente 
son rapport, lequel est adopté 
amendement.

Api es les affaires de routine, M. 
le président du bureau, J. W. Pea
chy, fait quelques remarques dans 
l’intérêt du bureau des ecoles, et 
est suivi par MM. les commissaires 
Esmonde, David et Campeau.

Bur motion, proposée par M. Da 
xid, seconçlét! parNLLunny, l’assem 
blée alors séjourne.

—On recompiande aux personnes 
prises de phtisie de camper dans 
les bois résineux. Le Rév. D. Mur 
ray. dans son livre sur les Adiron 
dacks mentionne ..ne cure merveil
leuse. de ce genre. Il est impossible 
à tous ceux qui souffrent des pou
mons d'aller camper dans les bois, 
cela ne leur est même plus néces
saire depuis que le sirop db gomme
ü’ PINKTTE ROI GE DE GRAY offre SOUS
une for n agréable toute la vertu 
des bois esineux C’est un remède 
d!un prix inestimable dans les cas 
de rhume, toux, maux de gorge, 
etc. Eu veille chez tous les phar 
maciens. Prix 25 et SOcts la bou
teille.

1
MM. LYMAN SONS A Co. 

KERRY WATSON Sc Co. 
H SOODEN EVANS* Cot

Sont réduits :de 25, 30 
et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manq nés pas cette occasion

sans
, AINCANT

4 Jan. 1883.
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Sirop des Enfants du Or Coderre
Ce sirop est prôna- 

X rée avec l’approfcn 
w, tton des pro 
QpA de l'Ecole d

—M. Laurent uurtamel a ton- 
jours à sou étal dëAsaucisses, jam- 
i.oils fumés et volailles, etc., à bdn

■■.:(>//.U N
m s;Concert— Un grand concert sera 

donné dans la salle Victoria, ce 
soir, par M. Maas, pianiste, de
Boston.

Terrible—Deux mille livr s de thé j.ipon 
venant Vôtre reçu, seront /endues à moitié 
prix, 25c la livre, chez N A. Savar l, rue 
Dalhv isie. Envoyez chercher, un échin- 
tillon gratis.

Accident — Une feo me âgée a 
failli se casser une jambe, hier soir, 
en tombant sur le trottoir -au coin 
des rues Rideau et Sussex. Deux 
constables qui se trouvaient près 
d’elle lui ont porté secours.

iesMun# 
de Méde 

cine et de Chlrur» 
gie de Montréal. 
Faculté de Médecin 
ne de V Université 
du Collège Yictoe

Le sirop des en^ 
fan ta est supérieur 
à toutes les prépa* 
rations calmantes 
offertes aux mère» 

de famille pour conserver la santé de leurs 
enfants ; u peut être donné avec la plui 
grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvsaenterio, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrrb et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats

nOscar McDonell,
EPICIER ET MARCHAND DE VINS

; Hitiche. v.

il i 'llwClub de raquettes -À il lie seconde 
assemblée du nouveau club de ra
quettes Canadiens-français,-un co
mité a été formé et ui) bon nombre 
de membres ont été admis,

Célait par erreur que 
av’ons annoncé que le club-serait 
désigné comme Le Canadien,’’ 
rien n’a encore été décidé à ce 
sujet ; npus serons eum; 5,1^dans 
quelques joursj ne donnée -utie liste 
des officiers pour edu ran le.

M
fY.ria.

101, Rue RIDEAU,
nous OTTA WA.

Massacre horrible -.^'tinè .tragédie 
épouvantable vi îit 'de- se -passer à 
Ottawa. Lq police est sût pied- La 
boisson et les cigares sont de qua
lité Si excellente au restaurant Iro
quois (fue M. Gratton, pr<q>riêt»ire 
et.lt Paré, gerant. lié , peuvent pas 
ttiüjoprs contrôler les gens, car per
sonne ne veut partir ns ëtr 
sassié des boissons et dés liqueurs 
qui dépassènt tointés celles coton les 
jusqu’à présent à'titÀiwvià.

Graced avantage -— MM. Darion.et 
Delorme, phQtÔgÿtghes, 14ff . rue 
Spaiiss,,et 569 rue -Sussex,«offrmit 
de grands avantages aû.pùbiié p 
le tppips des - fêtes.. -P 
douzaine de pbrtiaitëqc 
MM. Deritin et! Delorme t onneront 
un treizième portrait magnifique
ment dbca-R'è.,, .Nos lecteurs.sqnt 
priés de ne pas oublier que les pbr 
trâits chez MM. Dorion et Delomii 
donneront tç^qu'rs'sàtisfactj.0h sous 
tous les rapports. L’ouvrage est de 
première classe.

14 nov

Avis—Restaui-ant Vandalia, àu 
tri fois tenu par MM. Dumoulin et 
Leblanc,, coin des rues K me et 
Water, est oaajuteliant font
™ mW»!«I'm Ip1,
Cousineau, bien connu 
Ce restaurant à l’avenir sera de 
première classe et ouvert A toute, 
heure du jour et de la nuit. Une 
visite du publié èst sollicitée.

12 Nov.—6f ■

Dr Sey—Pour guérir les indiges
tions, les crampes et les douleurs 
de l’estomac, prenez après le repas 
une cuillérée à dessert du Ilemèdé 
du Dr Sey.

Union Si Joseph—Sr Grandeur 
Mgr Duhumel, accompagnée de M. 
le grand-vicaire Routhier, chape
lain de l’Union St-Joseph, assiste
ra à l’assemblée régulière de cette 
société, le 4 décembre prochain 
De grands préparatifs se foyt à cet 
effet.

—Allez chez M. Laurent Duha
mel, où vous trouverez toute es- 
pec de viandes à aussi hou marché 
que pat tout ailleurs

Adresse—Le conseil du comté de 
Cariéion présentera une adresse à 
Son Excellence le gouverneur-gé
néral et la marquise de Lansdowne1,'' 
demain à midi.

—Les pilules de noix longues du 
Mçi iale guérissent le mal de tête, 
eu-. —26t . par boite.

Mariage—A Angers, comté d’Ot 
tawa, vient d’être célébré un ma- 
mariage entre deux veuf» qui 
ne sont plus jeunes. L s époux 
sont Luc Médard, âgé de 77 ans, 
et Toussaint Dubien, Agée d«) 80 
ans.

Data
PRIX, 25 Cta. LAîBOPTEXLLE,

Seul propriétaire,
B. E. MoGalE, Chimiste.

Montréal20 février 1883 la
1883. la.

DORION & DELORME, 

IBTISTES-PH0T8GRIPHES,

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,

LA VAliERIA empêche la chute7
Pilules de Noix Longues Composées*,i(4s cheveux en trois jours. C’est le 

ésuitat de toutes les expériences
s ras

F "Wj McÇIAtB
^ Recouverte» ei% 

twrre.

Q1 Pour la guéri « 
S »on certaine d«i 

, toutes les *ffec* 
fÀ lions bilieuses, 
* torpeur du foie, 

maux de -tète, 
in di ges lions, 

/J étourdissements 
bZVetde toutes les 

malaises causés par le mauvais fonctionne • 
ment de l’estomac.

Oes pilules sont fortement recommandée» 
comme étant un des plus sûrs et des plu» 
efficaces remèdes contre les maladies plu» 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purgatif, 
pouvant être administre dans n’import» 
quel cas, elles ne contiennent aucune d» 
ces substances délétères qui pourraient le» 
rendre préjudiciables à la santé des enfant» 
ou des personnes âgées. Les Pilules dm. 
Noix Longues Composées, de Mc Gale, sont 
préparées arec soin, avec un extrait con- 

ré, tiré de la noix longue et combiné 
: d’autres principes végétaux, de ma

nière à les olacer .au premier rang paro.i 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré* 
sent offertes au public.

rtuius
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peinte 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait*.

CABINET SIZE,
Avec treizième portrait et cadre valant

Oi.oo.
Photographias de toutes grandeurs, satis

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rus Sparks et 

569 rue Sussvx, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883.

jti’on en a faites. En vente chez 

0 O Daftier, rue 8ii8sex, chez E. *
1. Martin, frie Rideau, et chez tous f

OUI' ies phar.nacietis, Voir les certificatsko, N. II. QU I' chan tie 
cabinet •Jziàe).

*alisme puhdu:i 
lé de faut) re
liaient d'hu. 
donna un * «. 

[menant je.- 
is, grâce à vofe

C'EST LE TEMPSI
Oui, c’est le temps. Inutile de retarder ! 

Sacrifiez deux jours s’il le faut, mais allez- 
y sans faute si vous voulez des pelleteries 
de première classe, faites dans les demurs 
goûts et à bon mirché. La dépense d’un 
voyage n'est rien quand il s’agit de l’achat 
d’un capot, manteau ou set en fourrures. 
En allant là où il y a le plus grand assor
timent, le meilleur choix les meilleures 
qua htés, les gquts les plus nouveaux et 
de l’ouvrago garanti, on est toujours sûr 
d’économiser sor temps et son argent.

Les Messieurs du Clergé, sont spéciale
ment iqvités de venir voir nos capots en 
mouton de Perse, de Russie, Bokhara, 
chien dq ,Mer,.loup de Hussie, casques en 
loutfe de Mer, Iputre Canadienne, mouton 
de Perqe, de •Ryqsip, en Seal, etc. etc. Tous 
çps articles sont faits à notre maison et 
nous nous faisons fort de les livrer sur me
sure sous quelques heures d’avis.

^ux Dames. Nous disons que nous 
avons le plaisir de pouvoir leur ofliir le 
plus beau choix possible en manteaux, 
casques et manchons en Seal, Mouton de 
Perse, Alaska, Loutre, Lièvre de Russie, 
etc. Nos collets et collerettes noirs, et 
garnitures en fourrures, confectionnés par 
nouo-mèmes avec les meilleures peaux, 
ne sont pas égalés par la beauté, le fini et 
le bas prix.

Avez-vous des pelleteries changées de 
couleurs, passées de modes, apportez-nous 
les,, et .nous vous les mettrons aussi belles, 
aussi brillantes que qand elles étaient 
neuves et formées dans les derniers 
patrons.

Nous sommes agents pour la vente des 
robes de fourrure, de la Compagnie du 
Nàrd-'OubSt, c’est vous dire que nous 
avons le plus grand assortiment de robes 
et que nos prix sont très bas.

Cti#. DtaiABDIKHel Cle.
637, rue 8te-Catherine, Montréal,

à renseigne des 3 Chevreux.

dévoué,
JlGKISON, *•
, Montreal. 
ikh, rue Sussex

la.

% 6-1.1

tëflffrl'i
Pour le# meilleures ferronneries à bon mar

ché, allez chez.>
u-a an*iteur dy 1h - • - 

’uissanee 
! chemin > 
les colons v . .

M'1
Ottawa. McDougall a cuzner

Le plus ancien magasin de ce genre à 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARBIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHimtUB. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

B. E. McGALE, Chimiste, 
Montrée

1883Jtr U
Indice—Une belle ptau, un teint 

Irais, annoncent le soin, l’ordre, la 
propreté. H faut à une jeune pei- 
sonne sa fiole de “ Lotion Persien
ne,” comme il lui faut sa boite de 
poudre à dent.

Arpentage—MM. Elzéar Boivin et 
P. Du Trumblay, de ta pi uvmc de 
■Québec, ont subi avec succès, hier, 
leur» examens devant le bureau des 
examina te u is,, connue arpeu tent’s 
fédérau'.

ES.

LE MAGASIN PALAISn comme c - 
çaise. ti’H-j.t ^ Scimo.;N. X, l»U)

Jfe suis le imniétiAi d6reglisebap- 
tisie ici, et en même temps medécin_ 
yraduê. ne pratiqpç ique.tjans' 
mat «Çyj» ,.,{lonne des
consultations dans plusieurs mala 
dies ch i oniques II y a un an l’ai 
fait prendre vos Amers de Hotibl 
à ma femme qui * ait alors sous 
I. s Ubliï» des luél Ileûrs '’mèdéc: ns 
d’Aibaiiv. dvpuis plusieurs années. 
Lés Amers de Houblon l'ont guérie 
des differentes maladies dont elle 
souffrait. Tous deux aujourd’hui 
fiouè ’recommandons vos Amers à 

ont été

!
éc. 1879. DE MEUBLES.MCDOUGALL A CUZUER.

par un bon i..
d’un clu v-,. 

er J. F., buiiv .

31 octobre 1883. In
LES PLUS NOUVEAUX MEUBLES Dh

Chamtre à CoucherAVIS.
L’ACTE DBS BREVETS DE 1882 ET SEf 

AMENDEMENTS.

Le brevet. No* 18,708, accordé à glmla» 
Kaiier, le 17 Novembre 1881. pont 
perfeetl—ewiebf k» Plies d< 
Cylindrée.

Ceux qui déeireht febriq 
Vinvention susdite, sont për 
que le soussigné est eutorisé 
licences à cet effet, ou à faire profiter d’une 
entre manière le public de cette invention, 
et agir en ceecee suivent le loi.

tnaiaon them 
S’adressai - 
p la Iocaliiu 
e.”

Sont maintenant exhibés 
dans nos vitrines.

meuble» sont .fabriquée dan» Isa dei 
nier» goût»j èn noyrr no^r et sculptée dan,; 
nn style des pin» relevé» et ornementée en 
noyer fronçai». S» vendent

00
Ce»

.litP HJ.
irta l.-uK s ,.- Modes— Les dames qui dêsireq/, 

avoir des chlipeaux el coiffüres dans 
les derniers gouts et modes, ainsi 
que manteaux à prix modérés, doi
vent s’adresser chez MM. Chjatoolm 
•et Gie., 37 rue Spai ks, eu lace de 
l’hôtel Russell. ! ■•><•» : ■

13 nov. *' ‘ 4-in

Mr ou utilise 
le ftalt avertie! 
à accorder de» $56.00 SEULEMENT

JACOB ERRAIT,
Vernifr.

meut'iciitf N-i's

Rév. E R. Warren.

«MIL VOSSNACK, C.E., 
Halifax, N.-E.,

Représentant légal de M. Nicolas Kaisor. 
9 novembre 1883.

88 RUE RIDEAU.
P.S.—Ne manquez pas d’allerVisite 

meubles avant d’acheter ailleurs.
27 octobre 1883

iré. u$a vs**/»»
S’adiewti ai.» r cu4

3ins H
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G ALLEN-PRINCE »
HÉgocEts-CoeioiiEaires et Agents de Publicité CHAPEAUX et CASttüES,

PARIS, 36, RUE LAFAYETTE, 36, PARIS 

mmt, pour la Publicité, k» Correspondant» de ce Journal.

rtcenls de ce Journal dont le service leur est fait régulièrement par tous
les paquebots.

Im maison Galllen dk Prince recevra toutes les lettres qui pourraient lui être 
•dressées pour des habitants du Canada voyageant en Europe, et les remettra, 
on les réexpédiera aux destinataires suivant Tes instructions qu’elle recevra.

Ladite Maison étantaussi maison de commission, esta même d'exécuter, dans 
dee condition» avantageuses, les ordres qui lui seraient adresses, principale
ment en tous articles portant une marque de fabrique comme : Parfumerie, 
SpéotflïltéB pharmaceutiques, Vins, Liqueurs, Pâtes et Conserves, 
Chocolat, Machines de tous genres. Voitures, Pianos, Orfèvrerie, 
Ustensile» de toute» sortes, Bronzes, Librairie, etc. etc.

laite ne sers donnée qu’aux commandes accompagnées de leur 
M d’une ouverture de crédit dans une maison de banque importante.

1* Mat®**» Galllen A Prince fournira du reste toutes explications ou ren* 
•etgnsment»aux personnes qui voudraient bien utiliser son intermédiaire.

est d^s p ns1 considérables et comprend 
toutes les nouveautés.

Notre asi oi liment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

VEMT A BON MARCHE.
NOTRE ASSORTIMENT DE

CH E MISES
le toute description, est le plus considé

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.couverture

VAi.IETE PRESQU’INFINIB DE
COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

LkiUidUUUnhni a.a.:Lii miNTt
TRESOR DE LA GORGE

Diplôme d'Honneur

8E DEFIER DES ' 0NTREFAÇ018 
•f des ImlMIom.

LE SEUL VINPASTILLES i, A. GICOUEL
AO CHLORATE d# POTASSE 

La rmète Mraiqus pv «wlleice pu eakUre les 
■au la Qorge, Extinction H Voix. 

Aajfdalite, Esplaaaili, 
âfbtàn. Croup, Angine, Gangrène la la Bouche, 

Salivation mercurielle, Scerhat,

4 l'extrait
de FOXB de WOSÏÏB

dont l'emploi
donne les mêmes résultats 

que celui da

277, RUE WELLINGTON.
C. Gagné et Cie•et moi coot

CHLORATEdePOTASSE 5 mars, 1883 lal'HUILE ufuFOIF r'CoUE
le Vin û l'Extrait), 
de Foie de Lome'

(•■V Ot èlATHOLLIT)
Lm cAMbnMa m*hcUee de tons les f*ja, 

tsOee que MM les D" 7-oweseoe. Piduux. 
Blache. Barihet Beraeron. Démarqua]/, 
Fournier, Siredey. rauoel. «t&. ont prt-
enrne* ce nro-lnit. ___

Lee PASTILLES OICOUEL sent le 
Ment sur lequel on ait le plus le droit de compter 
Mtr U guérison des Affections dee muqueuses 

dele BOUCHE ei de U GORGE 
Contre lee Apthe». VEtquinancie, les Irri

tation» de» Amyj/dole», du Pharynx et du 
Larynx, leurs effets sont surprenants. !

A*ec l emploA.des PASTILLES GICQUEL, le : 
Irakement mercuriel, si indispensable pour cer- , 
Uinea aflertinns, peoi être continue longtemps 
Kt dans les Affection» de» </tv« does, T usage 
de o» Pastilles amène une aœtiiors’ion in m- - 
diale et emailu une prompte guérison.
UBS, K. GICOUEL, PI--Ir l'*'l . 4. r MirwW. PARIS ?

tagM

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
nn isiov m; i,’est. 

L'ANCIENNE LlGNE~rÔUJ00RS EN AVANT.

Ligne Courte

<
c::ev3Ser

Qxiqebla signa nm”

MÉwnr liuiTi. ÛLkA. - »ur t,
Dépôt a Québec Or EU. MO- XIV A C'%

Vhsioa. lOus^ii.uiuikt, lit. rue iiAt-Jm.■psitr-AQMûse t-r Ed. MORiNdcC*.h--a'*.314.rSt-J«sa ENTRE
SPRUCINEJ. B. AKIAL,

; PEINTRE,

OTTAWA A MONTREAL
Une des meilleures prepa
rations offertes jusqu’ici' 
au public, pour le soulage

ra ment immédiat et la gué- 
rison de la Toux, du Rhume, 
de la Bronchite, de l’En- 

% rouement, de la Croupe et, 
de toutes les maladies ae la 
Gorge et des Poumons.

JL A vendre partout à 25c et 
50c la r.outeille.

B. E. McGALE, Chimiste.
.Montréal

V
Arrangements d’lilver, corn- 

enfant JLimdi, 13 Nov. 188».

Les trains circulent d’après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avante 
suf-' l’heure d’Ottawa.

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER
8 •* Marchand de

PEINTURE
1115TABLEAU DES HRS.

&s■
O1883

ET DE VITRES.
520 RUE SUSSEX

O T T A W A

6 35 
p.m. 

10 56

Quitte Ottawa.,.. 

Arr. & Montréal...Aux ilnvenîeiirs
* JS-I O

J. Coursolls & Cie.,
Solliciteurs de Brevet), tfJÀvitfitton, 

Dessins </e F abrupte., Marques 
de Commerce et tie Rois

Agences et Correspondante aux Etats- 
Unis. en Angleterre et eu France.

J. OOURSOLËE & Cie.,
ChaMBRI VlCTOltlA, 

Via-érvis e bureau, du$ Brevets,
OTTAWA, Ont

B. P —Boit# RR.
54 Fév 1883

30t.
00

Quitte Montréal.. 

Arrive à Ottawa.

4 3045

0 00M. A ri al se charge de toute 
• commande dans sa ligne d’af

faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 

t risant de leurs commandes 
17 mars 1883

15

SUR CETTE ROÜTE SE DEROULE
LE

G RAM PANORAMA OU CANADA,
Elle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
— riches chars palais dans 

l’Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec,, Halifax, ^aint-Jea.i. Boston, 
rf tout •lés* points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

1a

fl WHOLESOME CURATIVE. Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—1Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et lès points locaux 
de l'ouest.

10.45 a.m—Traïh express direct pour P
Brôckville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les peints à 
l’ouest viâ chemin Jdu Grand 

TrOnc.
t2 *20 p.m Express pour Pembroke, North 

Buy et tous les points du 
haut Ottawa ; aussi pour 
Brôckville, Utica, Albasm 
New York, Buffalo, Cleveland, 
Detroit, Chicago, et tous | les 
pdfrits à l’Est et l’i 'ii^st viâ 
le cfheidiri de fer Utica et Black 
River.

4.20 p.m—Trains express de l’aptès-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke vi tout s lee stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carteton avec 

Le public t^Ôlfcawa et de ses environs est le trains mixte pouf Brôckville
invité à venir examiner notre assortiment et les stationsintermédiaires,
contenant ce- qu’il v a de plus nouveau et 10.30 p.m.—Tram express du soir, tous 
de plus élégant en fait de les jours, y compris le dimanche,

avec char dortoir, pour Perth, 
Brôckville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout lés points de 
l’ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le chan-salon, la table des 
heures et autres informâtions concernent 
les passagers, s’adresse** au bureau des 
billets.'

H NEEDED IN

Every Family.
AN ELEGANT ANÛ> JRE 

ü rKESMii*r
ENGEfolfonstiNlion 

f jjrafflv \ Biliousué*. Headiche 
f \ Tndisposftion, <6*
ftvP yyR\. ctt’SUPERIOR T0 PILLî
i» and all other system

regulating medicines 
I • AWaiklP1 THE DOSE 18 SMALL 
LAlt)ITIlwL .-T11H ACTION ? ROMPT.

flf W ha tiWTaAE DF.T.ICtOCR 
^Ia^ç.%and children

erihCanaux du Saint - Laurent.
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

OZ

L’adjudication des travaux à l'entrée 
supérieure du canal Cornwall, et de ceux à 
l’entrée supérieure du canal du Rapide 
Plat, qui devait avoir licrii le 13me jour de 
novembre nroenain, est inévitablement 
remise aux dates ci-dessous :—

Lee aoumiaaiona aeront reçues jusqu’à 
mardi, le quatrième jour de décembre pro
chain.

Les plana, devis, etc., pourront être exa
minés aux endroits déjà mentionnés dès et 
après mardi le vingtième jour de Novembre.

Pour les travaux à la tête du canal des 
Galops, les soumissions seront reçues 
jusqu’à mardi le dix-huitième jour de Dé
cembre, Les plans et devis, etc., pourront 
être examinés aux endroits déjà mentionnés 
dès et après Mardi, le quatrième joqr de 
décembre.

eu
LaWPrlc<,36centt. LargeTwtei, i 

SOLD BY ALL’DRIJpQlSTS.

FOKRRtiRES

MANTEAUX LT DCLMANS,Par ordre.
A. P. BRADLEY,

Secrétaire. en Sealskin et doublés eh fourrures, 
. dames.

pour j

Uaa fpécialité de gârntt4r(|S dje fj^ifrtires, 
Manchons, Gante, Chapeaux, Calques et 
mitaines.

Département des 
Chemins de fer et Canaux, 

Ottawa, 20 Oct. 1883. 1
Le plus bel assortiment qiÿ existe à 

Ottawa» danaJ^quel on n’a quq Embarras 
dp cbpix-,. Lèa.prix sont toiyoqr3 Iça pins 

bas, chez

H. L. COTE,
L, A. Olivier *ar 36 BUE ELtiix.

GBO. W. HIBBARD, 
Assislant-AgenWGénèral dee Pesseger». 

ARCHER BAKER,
Biirtntendeht-générel.

AVOCÂT.
•Bnc'Mgmire des rue: 
Block d’Egieson,1 Di

AMENT A PRETER
Otlawa, 3 janvier 1883.

> Rideau e. 
tawn, Ont.

Bureau.—
Sussex,

128, Rue Rideau.
Sept. 188

W. C VANHORNB,
A * 1 m inistratmir-généra '.tan là

Départ de 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée è Qué
bec................

Départ de 
Québec po 
Montréal....

Arrivée à 
Montréal....

Départ de 
Montréal po 
St. Felix 1
Valois.......... I5]..m

Arrivée à S 
Félix de Va
lois.................. 8.20 p.m .............

Départ de St. 
rélix deValois
pour Montréal. 5.00 a.m ............
Arrivée à
Montréal........ 8.50 a.m................

3.00 p.m 10.00p. r 

9.50 p.m 6.30 a i

9.15 a.m 10.00p. i 

4 05 p.m 6.30 h. v

L$ CANADAS -Ï4 Novembre 1883

Sur tous les Trains pour Passa 
il y a des magnifiques Chars-Palais et ? 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trairu ._•» 
Nuit.

Les trains du Dimanche parlent de M( < * 
réal et Québec à 4 p. m.

Les Traiqs circulent d’après I’heui> e 
Montiéal.

hn connection avec le ch-min de fer *’> 
Grand Ttonc et le chemin de fer Gana m 
Atlantic

BUREAU GENER XL : Québec.
BUREAU DES BILLETS: No§. 143 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Windsor, 
Montréal.

QUEBEC : V s-à-vis l’hôtel Saint-Loi -s. 
a. davis,

Sür.ntendam
1er Déc ’882 L

GRAND
Magasin de Meubles

DE

L. GRvTTOlV,
Entrepreneur Meublier, Menuisier,

N . 530, Rue SlfSS X. Ottawa.
M. GRATTON est toujours heureux d'en

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réiara'bn de Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Chu m 

bre à coucher% Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par des ouvriers 
compétents, et à

DES PRIX TRES MODERES.
1er Oct. 1883 la

VIEUX DE 54 ANS ~

L’Elixir
Végétal Balsamique

N. H. DOWNS
A subi une épreuve de CINQUANTE- 

QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhume», la Toux, JA Coq 
laieheel toute- le* maladie* 

ties Poumon».

PBIX
25 cts. et $1,00 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
C. O. DACTER, OtUw»..

ne-

14 ma’ 1383

J. A. P0M m VILLE,
BOUCHER.

Etal No. 14, Marché By,Ottawa
A toujours à son Etal un assorthneut 

complot de

Viandes de premier Choix,
Telles que BŒUF,

MOUTON,
VEAU,

AGNEAU,
lard Bale,

LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui défient toute com né 

tition.
'Une visite est sollicitée, 

Ottnws, 28 mars 1883 l.u

-Faite-, l’etwai ae ia TALK. 
RI A. C’est la meilleure pom
made contre la éhate <li-« 
cheveux et la OalVltiO. Mu 
vente chez C. O. DACIER, 
Pharmacien, rue Sues ex.

Chemin de fer dn Nord
A PARTIR DE

LUNDI, 87 Septembre ISS».
Les trains circuleront comme suit :

Mixte. Malle. Exprès:-

b]

CHEMIN DE FER

Canada Atlantique
A partir dn Samedi, 7 Juillet 

1888.

BILLETS DE MR
ENTRE

OTTAWA et MONTREAL,
seront en vente sur cette ligne pour le 

PRIX D’UN SEUL VOYAGE, 
pour partir le SAMEDI, pour revenir 
ai suivant.

D. C. LINSLEY,

Bons 
le lun

Gérant.
E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers.

1?• » --

y*tiSLHfifisSFon
CHEMIN DE FER

“CANADA ATLANTIC”
NOUVELLE

VOIE COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

A CONVOIS EXPRESS A 
■ Tous Les Jours ■

AVEC

CHARS PULLMAN.
Raeoofdemebt: à lac gare Bonaveatnre, de Moht- 
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

A pat tir du lundi. Ü2 
onieront comme suit •
Partant d’Ottawa. 

8.88 a.m.
4.85 pan.

Oot* 1883. les trains cir-

Arr. A Montréal. 
11^48 a.m. 
9*80 p.m.

Arr. h Ottawa. 
13.40 p.m. 
7JS3 p.m.

Le temps moyen du trajet qui se fait actuelle
ment sur cette ligne entre Ottawa et Montréal, 
etrt de dittgtminetes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne nroilame nas que les voiture» de 
dette ligue smt “ lus plus belles du dtondo M ni 
gue les uhaiB palais sont * * les plu» riches qui Ex
istent en Amérique mais les voitures.po r les 
passagers sont neuves et reodnnues comme de 
première o lasse. Les chars palais sont ceux de 
la Compagnie Pullman, dbnt la réputation est 
une garantis suffisante que les voyageurpy trou
veront tout le comfort et toute la sûreté désira-

Les convois qui partent d Qtiawa à 8,35 i du 
matin, n’arrétent pas à Eastman, South Indien, 
Casse. man et Kenyon. Ceux qui veulent aitéter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à

Tous tes ton Vois à passagers se rendent direc
te ment à Montréal, sans changement de chars 
ni de1 locomotive et indépendamment de tons les 
autres trains du Grand Tronc, l e départ des 
tr-iins est réglé d’après l’heure de Montréal, 9 
minutes en avance sur l'heure d’Ottawa.

Pr’t de Montréal. 
9.io (»:m.
4.40 p.m.

CHERUN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NEUFS EN ÀQIBR

niv1:^ M^c$.due,
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lenassager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en
droit

les billets et tout autre renseignement peu
vent êtae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au 4ép0t des billets, rue Elgin- 

D. V. LINSLgY,
Gérttnt.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 22 oct. 1883.

IB
des meilleures manufactures du

CANADA ET DES ETATS-UNIS
Assortiment complet de poêles de fous 

genre et de tons prix.
A VENDRE PAR

i. 6. LAVERDURE
— AU —

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
75 RUE WILLIAM

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la vlllé qui me 
seront confiés, soit couverture» en mé
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, 4 l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc, etc., seront 
exécutés 4

TRES BAS PRIX.
Ouvrage et matériaux de 1er» classe. 

30 mars 1883.

5e ai

Pi

l'ayable d’ava 
a'arable durai 
hdition Lebdt

t:ois nioit.

Le plus 
contre le l\ 
MK, LA BI 
DE KO/A, 
AFFECTI0 

Prépare c 
nette rouge 
adoucis ant 
périeure à 
offerte ,/otu 
ci-dessu i én 
tifique de h 
nette r mg 
du plus gr 
médecine.
Tout le 

monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épineltes et 
fies pins 
on ns les 
eus de ma
ladies des 
poumons. 
En France 

les méde
cins e n- 
voient ré
gulière
ment leurs 
pa lient s 
pris de 
p h lis i e 
dans les fo
rêts de pim 
et Leur 
prescrivent 
une infu 
sion ftiilt 
des be ur- 
geons d’é- 
pinetle 

Son efj 
soulagi m> 
bronch Ue 
ddscifu;uc 
mes obsti, 
du put lie 

Vendu 
tables.

Les mot 
rouge de C 
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et cliquelU
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